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tral. J'ai vu une jeune flile dans ces conditions..El]e présentà
un jour une hiémopty-sie abondate et jecownstatai, tn même
temps, des signes de coirgestion du sommet. Les -accidents
dis~parurent, la jeune fille se maria, eut des enfants et actuel-
lement. c'est une femme d'une quarantaine. d'années, tou-
jours cardiaque, mais qui ne prése-nte aucune mànif-estation
tuberculeuse. Je pourrais on multiplier -les exemples.

Chez les albutminuriqu&es, des, phénomèn-es pareils. peuvent
se produire. len est de même. d'ans -les affecivons abdlomina-
les. 'Rappelez-vous -cette fillette *de -la salle Parrot,. -Chez qui
on craignit, pendant deux jours, uine. péritontite tuberculeuse,
parce -qu'el le présentait, en même temps, qu'un gros empâte-
ment indolore de la partie intérieure dé l'abdomen,,des ràlés
localisés là un 'soime. ýL"intra-.-derrno-réaction lut négative
il* s'agissait, vn réalité, d'une r-éaction. 'pér't>ÔnéaT, consécu-
tive aà. une appendi-cite.

-Nous arrivons à. une lésion ýque j 'ose, 'à peine vous 'rappe-
ler, tant je, vous -en ai parlé souvent, c'est--çà-dire à l'adénopa-
Ihie 'lrdchéo-broncldiqte.

'Ici, le mécanisme de la localisation, se comprend facile-
ment ; les bronches, comprimées par un ganglion, -se dilatent,
en aal de l'obstacle. A l'occasion d'une in'f-ection banale, la
brionchite se localise dans,-ce point 'déjýà lésé ; ;sand doute ce
Élest 'pas habituellement au sommet, mai la ,cis est po.s-
sible. On. peut -aussi ifaire, intervenir les îroubles 4e l'innerva-
tion pulmýo.naire quedauà,e l'irritation. locale d'es rerifsi fré-
quente 'au. voisinage- des -ga.ngion-s tubèi'culeux.

'Dans d'autres cas il existe, au niveau -du sommet une, 'l-
sion Ï'atnte. dCost d.'une-ý tberculoseguérie 'oii -en voi.e deglé
Éisori -quýl-à ait le. plkssouvýreh't.. Bien 'de plus simple. Un
tuberculeùix guéri ne c.onserve au 'sommet 'de soua pudon
qu'une reýspiIr.aio -aiT.iblië -et une 'e -I .. 1tion pr&cn'e' si

un jour il sýenrhurrie, ou simnp lehnient s'il renptre à Parie.'3aýrès
s'être 'traité d'ans un sanatorium, on' Constate unei býionchité,
locale -qui ýpeut alar1mer beauicoulp"le médecin 's'ill nie'saitpas
di'scerxi;er ce qu'il y a 'de superficilel dan-s ces maietations,
q'ui peuvrent guérirý fâcireiiin't.

Une' ôause plus colmmune encor,e peut-être çhez 'l',Ies en-
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